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Paris, 31 dÈcembre 2041.

… oui, obb, 
 paris t’attend…
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… mon atténuateur d’agressivité, mon acuitateur de vision, mon performateur sexuel (car gemma 
est toujours vierge, je te rappelle), comment veux-tu que je fasse… ? plus rien ne marche.

… mais moi plus que 
tout autre… Plus même 

que gemma, ta fille, 
ma promise…

regarde, obb, ce corps est dévitalisé, 
mes implants ne marchent plus par ta faute. 

tu as tout pris, comment veux-tu que 
je sois heureux… ? hein, obb ?! 

tu t’en prends à un 
techno-néo-progressiste, 

et ça, ce n’est pas bien !

regarde ça aussi, je ne peux plus 
rentrer chez moi, ma clé numérique, 
là, dans l’index droit de ma main, elle 

fait plus rien… et je ne sais même 
plus où c’est, chez moi…

hein, obb, 
tu réponds !?
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¿ cÙtÈ de moi, Junia Perth dort comme 
un bÈbÈ, pas trËs contrariÈe, semble-t-il, 
par sa contamination au bleuÖ 

Gemma aussi, et Áa cíest mieux, se rappelle ‡ mon souvenir via un message hertzien en boucleÖ 
Gemma, ma  ̌lle-app‚t, otage díun groupe ma  ̌eux vÈnitien, míattendrait l‡ o˘ nous deux seuls 
savonsÖ PiËge grossier assumÈ mais de bonne guerre, car seul moyen de me faire venirÖ

Nous approchons 
de Barcelone.
Pourtant, nous ne 
nous y poserons pas.. 
Trop de monde, 
trop díinconnues, 
trop de risquesÖ

Dans líimmÈdiat, un 
seul point isolÈ en mer 
míintÈresse. Un de ces 
monolithes planÈto-
phalanstÈro-utopiques 
des annÈes 30*Ö 
Avec hÈliport intÈgrÈ, 
Áa va de soiÖ Le plein, 
cíest l‡ que je le feraiÖ 
avant de mettre le cap sur 
Gemma et ses ma  ̌eux.

Le brouillard est Èpais et la jauge de carburant dans le rougeÖ Díun claquement
de doigts, je dÈverrouille le radar et la radio numÈriqueÖ Mon bug se rappelle
‡ mon souvenir en frÈtillant quelque part sous ma clavicule gaucheÖ

j’y serai…

* 2030Ö 
pas 1930 !
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j’ai rêvé qu’on volait toujours… 
je vois que C’est le cas.

oui, mais plus pour 
très longtemps… panne 
de carburant à venir…

Bien dormi, docteur ? 
fait de beaux rêves ?

L’avion est là… non, et la prochaine fois, ce petit con, 
je le bute… Allez, c’est parti ! andiamo !

En admettant que ce machin 
arrive à destination, c’est au 
bout de combien de temps ?

Venise. on attend pas 
gian luigi ?

… et si ça peut vous rassurer, consigliere, 
une voiture de la même époque viendra 

nous chercher demain matin… 

environ 
deux heures…

Nous dormirons
à l’aéroport…

pourquoi attendre le matin ?

le chauffeur a 97 ans et
 il ne conduit que de jour…

Cíest Áa, andiamoÖ Les Pieds NickelÈs 
se mettent en routeÖ Et moi avecÖ
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